
23 

B E H I E L S (Emile), Prêtre du diocèse de 
Gand (Saint-Nicolas-Waes, 12.12.1868-Gavere, 
1.11.1935). 

Professeur au Collège épiscopal d'Eeklo, il 
apprit en 1891 que plusieurs prêtres du diocèse 
de Gand allaient, avec l'autorisation de leur 
évêque, se rendre au Congo y exercer leur minis-
tère au profit des travailleurs qui s'étaient 
engagés dans la construction du premier chemin 
de fer congolais. Behiels demanda à les suivre 
et partit le 6 septembre 1893. Les travaux du 
rail, si pénibles qu'ils fussent, avançaient rapi-
dement, mais nombre de malheureux succom-
baient à la tâche. Le réconfort moral leur était 
aussi indispensable que la nourriture. L'abbé 
Behiels fut attaché à la mission de Matadi où il 
alla remplacer l'abbé Janssens qui, malade, ren-
trait en Belgique. Dès le premier contact, 
Behiels comprit ce qu'on attendait de lui ; il se 
montra d'un dévouement magnifique. Il eut à 
remplir son ministère dans divers postes 
suivant les circonstances et à mesure que 
la ligne avançait. A l'hôpital de Kinlcanda il se 
dépensa sans compter. Le 6 juillet 1896, il 
avait accompli un terme complet de trois années 
et rentrait en Belgique pour se reposer pendant 
quelques mois. Reparti le 7 mars 1897 toujours 
comme aumônier de la C.C.F.C., il eut la joie 
de voir le rail atteindre le Stanley-Pool, le 16 
mars 1898. Avec l'abbé d'Hooghe, il assista aux 
fêtes d'inauguration le 22 juillet suivant. 

L'œuvre du rail achevée, l'évêque de Gand 
rappela plusieurs de ces aumôniers. Behiels 
quitta le Congo le 11 avril 1899. Il rédigea pour 
ses supérieurs un rapport sur l'activité de ses 
confrères et la sienne propre pendant ces an-
nées mémorables : « 193 blancs avaient eu des 
» funérailles religieuses, parmi eux 183 avaient 
» reçu les derniers sacrements ; 865 adultes, 
» indigènes ou chinois, avaient été baptisés. 
» Un ingénieur, victime d'un accident, avait 
» été baptisé de son plein consentement avant 
» de mourir, etc. » 

Rentré en Belgique, Behiels fut curé à Dickel-
venne, à Haesdonck, puis à Gand et finit sa 
carrière religieuse comme directeur des Sœurs 
de la Visitation à Gavre. C'est là qu'il mourut à 
l'âge de 67 ans. 

11 août 1951. 
M. Coosemans. 
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